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Inférence et analyse prédicative

Coordination: Thouraya Ben Amor (Université de la Manouba, Tunisie) 
et Imen Mizouri (Université Sorbonne Paris Nord, France)

Les deux termes de l’intitulé entretiennent une relation dissymétrique. 
L’inférence, étant un concept emprunté à la logique, est communément traitée 
aussi bien par les linguistes que par les logiciens. Plusieurs travaux en fournissent 
les différentes définitions, toutes sortes d’illustrations et un très grand nombre 
d’analyses portant aussi bien sur le lexique que sur les discours. Peut-être faudrait-il 
mentionner particulièrement les travaux de Robert Martin qui représentent une 
référence de base pour toute définition aussi bien formelle que contrôlable linguis-
tiquement : dans son ouvrage Inférence, antonymie et paraphrase (Klincksieck, 
1976), il fournit une définition fondée sur les rapports logiques qu’entretiennent 
sémantiquement des différents mots du lexique d’une langue, en l’occurrence la 
langue française. Il reprend dans son dernier ouvrage (Linguistique de l’universel, 
Académie des Inscriptions et Belles-Lettres, 2021) le même concept et l’érige en un 
universel linguistique, considérant que l’inférence est un mécanisme sous-jacent à 
la structuration de tout lexique d’une langue, conditionnant ainsi toute interpré-
tation linguistique à ce mécanisme. On peut mentionner également tous les travaux 
qui se sont intéressés à un autre type d’inférence, celle qui s’intéresse particuliè-
rement à des présupposés de nature pragmatique. Deux types d’inférence sont à 
distinguer dans ce cadre : les inférences pragmatiques inscrites en langue et les 
inférences qui dépendent uniquement des situations particulières d’énonciation. 
Seules les premières nous intéressent. Un ouvrage récent en souligne l’intérêt : 
Les pragmatèmes 2018 de Xavier Blanco et de Salah Mejri, paru chez Classiques 
Garnier.

Le deuxième terme de l’intitulé est, contrairement au premier, assez peu étudié. 
Ce numéro sera l’occasion d’offrir à tous ceux qui s’intéressent à l’analyse prédi-
cative d’exposer leurs présupposés théoriques, leur méthodologie d’analyse et 
leurs résultats aussi bien théoriques qu’appliqués. Retenons néanmoins les travaux 
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de Pierre-André Buvet, de Salah Mejri, de Lichao Zhu, d’Imen Mizouri, de Thouraya 
Ben Amor, etc. qui ont abordé d’une manière ou d’une autre la problématique de 
l’analyse prédicative en rapport avec toutes sortes d’aspects particuliers, notamment 
le défigement linguistique, l’enchaînement prédicatif, le traitement automatique, etc.

La confrontation de ces deux termes permettra entre autres de préciser l’intérêt du 
croisement des deux concepts retenus, le rôle joué par l’inférence dans l’enchaînement 
des prédicats, la manière dont l’implication intervient pour structurer d’une manière 
cumulative la progression sémantique dans le cadre du discours, etc. Parmi les axes 
retenus, nous mentionnons :

	- la notion de prédicat comme outil d’analyse d’énoncés ;
	- celle d’inférence abordée sous l’angle des relations implicatives telles qu’elles 
s’expriment dans les réseaux lexicaux et telles qu’elles se manifestent dans les 
énoncés ;
	- le rôle assuré par l’inférence dans la structuration des énoncés ;
	- les mécanismes à l’œuvre dans la structuration sémantique des textes définis, 
indépendamment de leur nature et de leur genre ;
	- les aspects méthodologiques et heuristiques du croisement de ces deux concepts.

Bibliographie

Ben Amor, TH. 2021. Linguistique du défigement, Faculté des Lettres, des Arts et des Humanités 
de la Manouba, Imprimerie Nationale de la République Tunisienne.
Blanco, X., Mejri, S. 2018. Les pragmatèmes. Paris : Classiques Garnier, (préfacé par Alain Rey).
Martin, R. 1976. Inférence, antonymie et paraphrase : éléments pour une théorie sémantique, 
Klincksieck.
Martin, R. 2021. Linguistique de l’universel. Paris : Académie des Inscriptions et Belles-Lettres, 
Peeters, 2e édition. 
Mejri, S. 2008. « Préface. La traduction de l’humour et des jeux de mots : fixité, inférence et 
univers de croyance », in Equivalences, n° 35/1-2, Jeux de mots et traduction, (dir.) Salah Mejri, 
p. 5-9.
Mejri, S. 2018. «  Les pragmatèmes et la troisième articulation du langage  ». Verbum, XL, 1, 
p. 7-19.
Mejri, S., Buvet, P. A., (dir.), à paraître, La prédication. Honoré Champion.
Mejri, S., Zhu, L. 2020, « Données dictionnairiques informatisées : réseaux inférentiels et phraséo-
logiques », in Magri V., (dir.), Le Français Moderne, Linguistique et traitements 
quantitatifs, 1, Paris, CILF, p.102-136.
Mizouri, I. 2020. L’enchaînement polylexical : du prédicat à la polylexicalité, Thèse de doctorat, 
Sorbonne Paris Nord. 
Muller, C. 1998. « Prédicats et prédication : quelques réflexions sur les bases de l’assertion », in 
Mats Forsgren, Kerstin Jonasson, Hans Kronning (Eds) : Prédication, assertion, information, Actes 
du colloque d’Uppsala, 1996. Uppsala, 1998, Acta Universitas Upsaliensis, p. 355-366.
Muller, C. 2013. «  Le prédicat, entre (Méta) catégorie et fonction  ». Cahiers de lexicologie, 
2013-1, N ° 102, p.51-65. Disponible sur halshs-00989006, version 1.

282



Projet pour le numéro 6 – Année 2023

Un appel à contributions a été lancé en Janvier 2022.

Contact: synergies.tunisie.redaction@gmail.com
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